
ACCORD NATIONAL POUR LES 
~LECTIONS MUNICIPALES 

les trois partis de gauche décident: 

" union de la gauc_he 
dès le premier tour 

dans toutes les communes 
de France" 

Le 31 mars dernier, le Parti communiste a proposé à ses partenaires du 
Programme commun un accord national pour la constitution de listes d'union de 
la gauche dans toutes les communes de France dès le premier tour des élections 
municipales. Une première rencontre tenue le 21 mai entre les trois .formations 
n'avait pas permis d'aboutir. Une nouvelle rencontre vient d'avoir lieu le 28 juin. 
Au cours de celle-ci, le Parti socialiste et le Mouvement des Radicaux de gauche 
ont enfin accepté d'aller vers la constitution de listes d'union dès le premier tour 
dans toutes les communes. 

Nous publions ci-dessous le texte de l'accord réalisé entre les trois forma­
tions, ainsi que la déclaration prononcée à l'ouverture de la réunion par Georges 
Marchais, secrétaire général du Parti communiste français. 

Les délégations des Part is signata ires du Programm e commun se sont rencontrées 
le lundi 28 iuin . Elles ont discuté de la préparation des élections municipales. · 

Les trois formations inv itent leurs organ isations départementales et I oc a I es à 
engager des négociations imméd iates en vue du mei lleur accord possible d'union de la 
gauche dès le premier tour de scrutin dans toutes les communes de France où ell es sont 
présentes : 

Par meilleur accord possib le, les trois formations entendent notamment : 
- Prendre pour base pour la composition des listes l'ensemble des consultatio ns électo ­
ra les interv enues depuis la signature du programme commun ; 
- assurer la solidarité de gest ion pendant la durée du mandat sur un contrat municipal 
s'inspirant des orientations du Programme comrriun . 

Les délégations sont conve nues de se rencontrer à nouvea u à l' automne. 

Paris le 28 j uin 1976 



D~CLARATION DE GEORGES MARCHAIS 
A L'OUVERTURE DE LA REUNION DES PARTIS DE GAUCHE LE 28 JUIN 

Au cours de notre précédente réunion , le 21 mai dernie r, 
nous avons convenu de nous revoir après avo ir consulté nos 
organ ismes de dire ct ion respect ifs . 

Notre Comité central s'e st réuni les 31 mal et 1er Juin 
derniers . Il a été informé de nos entretiens . Au terme de ses 
travaux, il a chargé notre délégat ion de faire tout ce qui 
lui serait possible de fai re pour que nos tro is partis puissen t, 
aujo urd"hui même, annoncer à l'opin ion publique qu'ils ont 
conclu ensemble un accord national pour présenter des •lis tes 
d 'union de la gauche, dès le 1er tour dans tout es les com­
munes de France, lors des prochaines élect ions munlc ipa'les. 
Quel esprit nous anime dans cette question? L 'Union 1 

L'un ion, c'est un pri ncipe auquel. et depuis toujours, notre 
Parti est attaché . L'u nion. ce fut pour nous en permanence 
l'obj et d 'une lutte tenace, persévérante . L'histoire nous montre 
quïl s'agit là d 'une bonne lutte pour les travailleurs , pour 
notre pay s. L'union des travailleurs autou r d'une pol itique 
conforme à leurs intérêts , cela s'est toujours traduit pou r eux 
par un pro grès dans leurs conditio ns de vie . L'union des par­
tis démocra t iques auxquels ils font conf iance est pour cela 
indispen sable. 

Sans remonter plus loin, c 'est dans cet esprit que nous 
avons tra vaillé pour permettre l'union de nos partis sur un 
bon programm e de goùverneme nt. Depuis quatre années notre 
union est réalisée . Ensemb le nous avons abordé avec succès 
de nombreu ses batailles po litiqu es. L'i nfluence de nos partis 
s'e st élargie dans le pays . Aujourd "hui la perspective existe 
d 'une v ictoi re prochaine de la gauche . 
Cela non seulement nous conf irme mais nous renforce dans 
notre volont é unitaire . 
Depu is la signature du Programme commun, nous avons 
entrepri s un tr ava il tenace pour rassembler notre peuple au­
tour de ce programme. Nous poursu ivons et nous pours uivrons 
sans relâche nos efforts pour créer les conditions d'un vaste 
rassemblement populaire dont nos part is forment l' axe, pour 
réaliser ce que nous appelon s l'Union du peuple de France. 
L'union du peuple de France c'est la concrét isation de cette 
idée : l'avenir ne peut être ouvert et assuré que par notre 
peup le lui-même. Or, c 'est notre avis , ce lui-ci peut aujour ­
d 'hui dans notre pays se rassembler, dans le res pect et l'e x­
pres sion fru ctueuse de sa diversité soc iale et sp irituelle , autour 
de la poli t ique démo crat ique définie par le programme 
commun. La gauche en a besoin pour gagner elle en aura 
beso in pour mett re en œuvre avec succès sa politique 
commune. 

Dans le même temps et inséparabl ement , afin qu'elle appa­
raisse t oujo urs mieux comme l'alternative sér ieuse et durable 
à la coalition des parti s conservateurs au pouvoir, nous avons 
consacré de gra nds efforts pour non seulement maintenir -mais 
renfo rcer l' union entre nos part is . Depuis la sig nature du 
Program me comm un, nous ne nous sommes jamais détournés 
de not re seul , de notre unique souci : consolider notre union . 
Nous ne nous en déto urnero ns pas. Nous n·avons qu'une l igne, 
qu' une st ratégi e. L'union, encore et toujo urs l'union - voilà 
ce qu i nous anime. 

C 'est dans cet esp rit que nous avons pensé vous fai re cette 

proposition d 'un accord national pour les procha ines élec ­
tions municipales . En 1971, l'union n'exis tait pas . Cela ne nous 
a pas empêché , partout où nous l'avons pu, d'ouvri r nos 
listes à des repré sentan ts des autres part is de gauche . Aujour ­
d'hui l'union existe . Comment ne trouverions nous pas les 
moyens de nous accorder pour présenter partout des li stes 
communes? C'est notre volonté, c 'est not re •souhait profond . 

Et nous avons la conviction qu'un tel accor-d entre nos 
partis serait de nature à susciter un puissant élan popula ire 
dans le pays . Il permettrait Indiscutablement à nos trois partis 
de gagner ensemble de nombreuses munic ipa lités ou de ren­
forcer leurs pos itio ns dans de multiples communes et donc de 
mettre en œuvre ensemble une pol it ique municipa le favorab le 
aux populations laborieuses . J'ajoute qu'un tel accord aura it 
une grande portée non seu lement Immédiate mais d'aven ir. 
Le moment où nous sommes est marqué par une grande b'a­
taille polit ique autour de la question du changement de société . 
Il nous semb le qu 'un tel accord entre nos partis pèserait d 'un 
poids positif non négligeable pour la procha ine échéance 
électorale de 1978. Nous avons là une bonne occasion de 
manifester le renforcement de notre union , notre capac ité de 
gérer ensemble dans un espr it cla ir et loya l les affai res 
publiques . 

Dès lor.s que l'on est anime de cet espr it franchement 
unitaire nous pensons que rien ne devrait s'oppose r à ce 
que, partout , dès le premie r tour, se réalise l'union de la 
gauche pour les municipales . Les chose s seco ndaires peuvent 
se rég ler fac ilement. Ce qui compte, nous semb le-t- il, c 'est 
la volonté poli t ique. Nous l'av ons. 

C 'est pourquoi le Comité cent ral de notre Part i, afin de lever 
tous les obstacles , a examiné avec une grande bonne vo lonté 
les remarq ues que vo us avez formulées au cou rs de notre 
précédente rencontre : 

- Pour les or ientations communes de nos listes, notre 
Comité centra l est d'avis qu'elles pourra ient sans grand 
problème et raisonnablement s'appuyer sur le programme com­
mun. la so lidar ité nécessai re des élus dans la gestion sera it 
fondée sur le res pect de ces orientations . 

- Pour la constitut ion des listes , tenan.t compte que les 
élect ions munic ipales de 1971 ont eu lieu avant la s_ignatu rè 
programme commun, nous proposons de cho isir comme 
base les résultats des dernières élect ions nat ionales : les 
élec ti ons légis lative s de 1973. 

- Pour le prem ier adjo int, nous sommes d'ac cor d qu'i l 
appartienne à la même tendance politique que le maire. 

- Nous sommes prêts , dans le cadre de 'l'ac cor d nationa l, 
à ouvrir les bureaux munic ipaux des v ill es que nous dirigerons 
à des élus socia listes et rad icaux de gauche , sur la base res­
pect ive de l' influ ence de chaque parti. 

Comme vous le voyez , nous allons au devant des idées 
que vous aviez exposées au cours de notre dernière rencontre. 

Compte tenu des réponses positives que no us apportons à 
vos questions, nous pensons que rien ne devrait plus 
empêcher notre accor d nationa l. Nous n'avons , pour notre part , 
aucune exigence excessive , nous avons seu lement la vo lonté 
d 'aboutir . 

J'ADHERE AU PARTI COMMUNISTE FRANÇAIS 

NO M : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Prénom 

Professio n 

Adresse : 

Localit é : 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Age: . . . . . . . . .. . .... . ... . . . 

.. .... .. .... .. ...... ..... ...... .... .. ... .. ... ...... .. ... ... .. .. .... ... ...... .. ..... ........ 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Dépa rtement : . ... ..... . .. . . ... . 

Lieu de trava il (dé nomination et adr esse) . . . . . . ... . . . . .. . . . . . . ....... . ... .. , . . .. . , . ... • •..•. .. . . ... . ... .. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . " .............. .................. ........ ...... ..... .... . 
Signature : 

Ce bulle ti n est à remett re à un co mmuni ste de vot re conn aissance ou à envoyer au Siège du Comité central 
2, place du Col onel-Fabien, 759-40 Pari s Cedex 19 




